
Echo Ancenis
L’Echo d’Ancenis - 07 août 2025
Environnement - Locales - Loire-Atlantique - Pays d’Ancenis - Ancenis-Saint-Géréon
1/2_5COL_PHOTO3COL_2024 - Auteur : STAGIAIRE ECHO D'ANCENIS -

Commune Environnement

Titre Quand les gentilles chenilles deviennent envahissantes

Chapo Espèce endémique, la chenille lithosie quadrille est devenue intrusive. Face à sa prolifération soudaine
cet été, Polleniz tire la sonnette d’alarme et organise la lutte en Loire-Atlantique.

Texte Voilà maintenant une dizaine d’années qu’elle n’avait pas posé problème. La chenille lithosie quadrille,
espèce endémique du territoire ligérien, a vu sa population croître de manière inattendue cet été à cause
des conditions météorologiques exceptionnelles (alternances de pluie et de chaleur). "Si elle ne posait pas
de problème, la situation n’en serait pas inquiétante, affirme Valentin Hennequin, chargé de
communication pour le groupe Neoviz (Polleniz). La principale source d’inquiétude vient du fait que cette
espèce s’approche des habitations et peut devenir gênante."

"Elle est urticante, mais moins que la processionnaire"

Différente en plusieurs points de la chenille processionnaire du pin ou du chêne, identifiée elle comme un
nuisible, la Lithosie est moins dangereuse, mais plus présente. Cette année, le nord Loire est
particulièrement touché, et la Vendée commence également à recenser quelques cas de prolifération. "La
chenille processionnaire va dans les arbres, fait sa procession et retourne dans le sol, détaille Valentin
Hennequin. La lithosie se nourrit de lichen. Quand il n’y en a plus dans les arbres où elle vit, elle
s’attaque aux parois des maisons."
En s’approchant des habitations, la chenille lithosie représente alors une source d’inquiétude. "Elle n’est
pas un réel danger pour les humains ou les animaux. Certes, elle est urticante, mais moins que la
processionnaire, précise l’expert. On déconseille fortement de s’en occuper soi-même car une crise
d’urticaire n’est jamais agréable."
Malheureusement, le processus d’invasion de l’espèce, cette année, risque de ne pas être un cas isolé. "La
dernière fois que l’on a eu une invasion aussi forte, c’était il y a une dizaine d’années. Avec les
changements climatiques actuels, on va avoir plus de périodes comme celles-ci. Il est donc important
d’identifier les problèmes."

Contacter un professionnel pour le traitement

Afin de lutter contre l’invasion de la lithosie, Polleniz s’est associé à Bioneo et propose un traitement
biologique sans danger pour l’homme, pour les animaux ou pour la faune environnante. "Le but n’est pas
de tout traiter car c’est une espèce qui fait partie de l’écosystème des lieux. Il faut faire ça au cas par cas.
Par exemple, si on a des façades avec des centaines ou des milliers de chenilles, là il faut intervenir."
Polleniz appelle ainsi à une grande vigilance que ce soit pour les particuliers ou pour les responsables
d’espaces verts et à se rapprocher de professionnels pour la mise en œuvre du traitement. "Le focus sur la
lithosie ne doit pas faire passer le problème de la processionnaire du pin au second plan, conclut Valentin
Hennequin. Si cette dernière est repérée quelque part, nous recommandons fortement de traiter car elle
n’a rien à faire sur le territoire."
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Pratique Pratique :
Pour en savoir plus sur les modalités de traitement pour la lithosie ou la processionnaire, rendez-vous sur
le site polleniz.fr ou contacter le 02.40.36.83.03.
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La chenille lithosie (à droite) est à ne pas confondre avec
la processionnaire du pin ou du chêne (à gauche). La
première fait partie de l’environnement local, la seconde
est un véritable nuisible. © DR
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